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QUE DEVIENT MON ENFANT

R. LOWRY
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I - Que de-vient mon en - fant ce soir, il suit u - ne som -bre voi - e, lui
2 - Tout jeune en -cor je crois le voir, lors - que fer - vent et sin -ce¢- re, il
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qui fai - sait tout mon es- poir et ma cou - ron -ne de joi-e. Re-
di - sait a Dieu cha - que soir son en -fan -ti - ne pri - ¢ - re
Foy: # s it ﬁ o : |
Eanin 5 #e 5 ﬁ . : v, h $ ! b) :
' 1 Y Y | B o r [ — 4 e
CHOEUR Cm G D A D
& H~ . N | | h - | N | | K
e, — 1
o $8 I8 o, , o * $ » 3|5 s 3|
viens mon en - fant ce soir, re- viens mon en -fant ce soir. Mon
. : .- A —
Se= =i =
D | - | )
G G’ C D7 G
0 ﬂ ! dh' % % ﬁh/ - i ! !
b ] D ] | [ (7]
b s o 5 o = —e ]
G eSS = = =
coeur est plein, je veux te re - voir, re - viens mon en - fant ce soir!
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Oh ! qui me rendra mon enfant
Comme autrefois plein de charme ?
Je veille et pleure en l'attendant :
Cherchez le fils de mes larmes.
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Combien j'ai soif de te revoir

Mon enfant combien je t'aime !
Oh ! dans mes bras reviens ce soir,
Entends mon appel supréme.




